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Bavures

Les tortionnaires du père Popie-
lusko ont vraisemblablement commis
une erreur, celle de n'avoir pas vérifié
sur-le-champ l'état de son compagnon
ayant sauté de la voiture du rapt
roulant à bonne vitesse. Cette omission

sera suivie du procès que l'on sait.
Il leur sera reproché au passage
d'avoir jeté le discrédit sur le système
et les autorités de leur pays, de les

avoir compromis. Un tel délit a-t-il
davantage pesé dans la balance du jury
que le meurtre présenté, en quelque
sorte, comme la conséquence de l'attitude

de ce prêtre, taxée de provocatrice?

En l'occurrence, le procureur a

requis la peine de mort contre l'exécutant

des basses œuvres, à savoir le

dernier maillon de la chaîne, si court
eût-elle été remontée. Comme dans la

chanson, «c'est toujours le pauvre
prolo qui trinque». Le jury ne l'a pas
suivi. Peut-être a-t-il voulu ne pas trop
décourager certaines initiatives, ni

saper les vertus de l'obéissance
inconditionnelle?

A des milliers de kilomètres, au
Bourkina-Fasso, on se plaît à rapporter

que la situation est «calme et

contrôlée». C'est du moins ce qu'affirme

le Conseil national de la
révolution. Le chef de l'Etat, Thomas
Sankara, vanté comme «homme dé¬

cidé» par l'un de nos quotidiens, a

procédé à une «clarification politique»,

mettant en touche le Parti
africain de l'indépendance et la «proche»

Ligue patriotique pour le

développement, par trop pro-soviétiques. Il
faut bien un peu montrer patte blanche
si l'on doit retrouver quelque crédit
permettant de rééchelonner les échéances

financières consécutives à une
gestion dont le principal succès semble
être que «la première phase de la

révolution, destinée à vaincre la réaction,

est terminée». A quel prix! — Le
procès n'en aura pas lieu, faut d'inesca-
motables témoignages à conviction.

En Iran se fête le sixième anniversaire

de ladite République islamique.
On voudrait rappeler ici avec quels
trémolos nombre de commentateurs
saluaient alors l'avènement de
l'ayatollah Khomeiny. Il convient de leur
rendre cette justice que, aujourd'hui,
alors que 40 000 exécutions et 120 000

emprisonnements jalonnent ces
années (au dire de la résistance

iranienne), ils condamnent le joug
sous lequel le pouvoir de Téhéran
contraint toute opposition.

En faudra-t-il autant ailleurs, sous
les régimes totalitaires de tous bords,

pour dessiller certaines paupières?
RMS
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